
Un projet pour la filière 
chevreau

Association des 
Engraisseurs de Chevreaux 

du Grand Ouest

Pierrefitte (79) le 21 juillet 2021



• Présentation chiffrée de la filière

• Un projet collectif et transversal 
• Schéma et 2 scénarios d’avenirs possibles

• Axe 1: maîtrise technique de l’élevage: vers plus de qualité 
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60% des chevreaux sont produits entre mars 
et mai dont moitié pour les fêtes de Pâques

• Le chevreau, une production très saisonnière: 
550000 chevreaux/an en France. 350000 
abattus à Thouars en Deux-Sèvres

PRESENTATION DE LA FILIÈRE CHEVREAU

• L’export absorbe 55% de la production
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La viande congelé est quasi-exclusivement 
commercialisée à l’export



Un manque à gagner pour les engraisseurs estimé à environ de 
5€/ chevreau pour les engraisseurs soit environ 75% du revenu

Chez environ 25 producteurs en Région NA
Soit environ 500000 € de pertes sèches sur avril en NA

• Aucune hausse des cours pour Pâques 
cette année • Des stocks importants dans les abattoirs

• Une perte de 50% des débouchés
• Des stocks proches de 700 Tec  après Pâques et 

surstock de 500 T (50 T vendus en Asie)
• Restent environ 55 000 chevreaux en 

production (300 Tec à stocker?)
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Cotation du chevreau de 11 kg

• Les actions entreprises :
• Mobilisation de la filière (dont GMS)
• Campagne de communication réseaux sociaux + 

Communiqué de presse 
• Mobilisation département 79 (EHPAD)
• Mobilisation Région NA via l’opération « des cantines 

aux familles » (à Niort)
• Courrier Interbev au Ministère Agricult. :

• Demande de soutiens directs aux engraisseurs,
• Demande d’aides au stockage

• Demande de soutien des Collectivités (engraisseurs)

LA FILIÈRE CHEVREAU EN 2020



Un projet collectif et transversal
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Investir l’avenir collectivement à la réussite 
de la filière chevreaux : tous les maillons 
des filières viande et lait sont concernés

- Entre temps long (structurel)
- Et temps court (conjoncturel Covid)



LES ENJEUX POUR LA FILIÈRE CHEVREAU

• Aides à l’écoulement des stocks des abatteurs à un prix honorable

et soutien financier des engraisseurs 

• Assurer la collecte des chevreaux et l’abattage pour la prochaine 
campagne (août – septembre)

• Éviter la « non collecte » et ses conséquences
• Renforcer la structuration de la filière
• Permettre une médiation 

• Développer un projet collectif de la filière chevreau : 
• Amont: qualité du chevreau de 3 – 8 jours
• Aval : reconquérir le consommateur et retrouver de la valeur



Un projet en 4 axes = 4 objectifs concrets 

Axe 1 - projet qualité technique des chevreaux: des naisseurs aux engraisseurs: une charte 
chevreau support du progrès

- une nécessaire implication des laiteries (Interprofession)

Axe 2 – renforcement de la structuration des engraisseurs pour une meilleure contractualisation 
avec les abatteurs

Axe 3 – réalisation d’une médiation administrative (diagnostic & propositions) et soutien au 
dégagement et aux engraisseurs

- initier un chantier de prospective - stratégique

Axe 4 - valorisation du produit et communication - promotion



Filière chevreau
Où agir ?
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1 - charte chevreau: projet qualité technique des naisseurs aux engraisseurs
2 - structuration engraisseurs et contrats abatteurs
3 - médiation administrative (diagnostic & propositions) + soutien
4 - valorisation du produit (+ com)

STOCK



Vers quels scénarios d’avenirs possibles pour la 
filière chevreau : Sc1 « rose » et Sc2 « sombre » 

Sc1 - Déstockage 
possible des chevreaux 

congelés (marché et 
aide)

Sc2 - Déstockage 
impossible ou faible 

des chevreaux 
congelés  (marché 

et aide)

Le marche repart, 
Les chevreaux sont ramassés

Les engraisseurs et l’abatteur vivent de 
leur activité économique

Le marche patine: 
volume et prix en baisse

Option 2:  1 partie des chevreaux 
sont abattus et commercialisés 
Et une autre partie  (….%) des 
chevreaux sont euthanasiés

A moins de 3 €/kg les 
engraisseurs ne ramassent 

pas les chevreaux

Option 1: aucun chevreau n’est 
ramassé par les engraisseurs dés 

aout 2020



Position des engraisseurs

• Cout de production = 2,9 €

• Si il n’y a pas 3 €/kg de garantie de prix 
plancher: pas de redémarrage de collecte

Abattage chevreaux France 2019

mois en Têtes %

Janvier 11903 2%

fevrier 61709 11%

Mars 121261 22%

Avril 166873 31%

Mai 42022 8%

Juin 12682 2%

Juillet 4795 1%

Août 1873 0%

Septembre 8176 1%

Octobre 36662 7%

Novembre 31100 6%

Décembre 47736 9%

TOTAL 546792 1



•Vers un projet de progrès 
technique pour la filière 
chevreaux
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Un travail technique a réaliser en lien entre 
engraisseurs, naisseurs – laiteries et abatteurs

Le chevreau, un coproduit pas un sous produit

Axe 1



PROJET DE FILIERE CHEVREAUX ET PLAN D’ACTIONS

Les questions posées:

• Quel prix des chevreaux de 8 jours demain en fonction de la qualité ? 

• Quelles qualités de chevreaux  gras (grilles) ? Comment avoir une lisibilité des 
cours des chevreaux gras  sur le moyen terme? 

• Comment étaler les mises-bas des naisseurs ?

• Conditions d’élevage : vers la mise en place de la charte qualité

Un triple enjeux: économique, technique et de sociétal
* en plus d’être économique: rentabilité pour les engraisseurs et les abatteurs,  
* l’enjeu est aussi technique: étalement des mises-bas et des abattages + cahier des charges
* Et également éthique : un risque d’euthanasie…
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Description de la problématique: 
paroles de naisseurs et d’engraisseurs

• On a un gros problème dès le mois de septembre 2020. On aimerait qu’il y ait une prise de conscience.

• On a des problèmes liés à l’achat des chevreaux en fonction de leur qualité. Cela génère des problèmes de 
surconcentration dans les ateliers d’engraissement à certaines périodes : 8-9 mois de saison se réduisent à 
3 mois. Par exemple en janvier on est carrément à l’arrêt. On a qu’environ 10% de désaisonnement. La 
concentration des gros mois de février et mars, on a tous au taquet au niveau des bâtiments ; à un moment 
il restera des chevreaux naissants chez les naisseurs car on n’a pas assez de place pour les élever. 

On souhaitait collecter des chevreaux de 8 jours, qu’ils soient plus forts. Ils seraient mieux payés.

• Plus on augmente le volume de congélation, moins c’est bon ; il faut absolument étaler les mises bas. Ca 
nous oblige à avoir plus de personnel et de véhicule. Si on ne fait rien, on ira dans le mur.

• Attention à la question de l’euthanasie également qui est une conséquence directe de ce non étalement des 
mises bas et des bas cours du chevreaux gras. 

• En hollande, les éleveurs paient pour écouler leurs chevreaux. L’abatteur dit aux engraisseurs de payer 
moins cher les chevreaux. Chez nous, tous les ans le prix du chevreau aux naisseurs baisse depuis longtemps

• Il faut se rapprocher entre naisseurs et engraisseurs et laiteries. Pour des naisseurs, aujourd’hui le 
chevreau est parfois considéré comme un déchet, un sous produit. Il faudrait que ce soit un coproduit. Pour 
cela il faut qu’il soit mieux rémunéré. IL faut prévoir des réunions annuelles entre naisseurs et engraisseurs 
au Brilac et à l’ANICAP où tout le monde est représenté. Ca permet de toucher tout le monde. 13



Propositions des engraisseurs: 
pour une qualité optimum des chevreaux

• Des chevreaux ramassés à 7 jours et pas à 3 jours

• Le ramassage de chevreaux qui savent téter

• Un étalement des mises bas dans l’année (capacité des ateliers 
d’engraissements saturés au printemps)

• Un prix rémunérateur pour les naisseurs et les engraisseurs

• Une charte chevreaux mise en place chez tous (naisseurs, 
engraisseurs, abatteurs, transporteurs)

• Réflexion sur la gestion et le coût très élevé de l’équarissage pour les 
chevreaux (méthode de calcul)

14



•Renforcer la structuration 
de la filière chevreaux
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- en région : vers une OP puis une association 
d’OP sur recommandation des partenaires

- au national via FNEC et INTERBEV

- Pour une meilleur contractualisation entre 
engraisseurs et abatteurs

- Pour une meilleure représentation des 
engraisseurs auprès des partenaires

Axe 2



Schématisation de la structuration des engraisseurs de chevreaux du GO
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Section engraisseurs GO inter OP + indépendants

OP 2 
CAVEB

OP 3
TERRENA

OP 4
Chevriers du 

Rouergue
indépendant

indépendant

indépendant

Abatteur A 

Association d’OP engraisseurs

OP AEC en 
création 

AEC – GO
Association

Abatteur B Abatteur C 

Négociations annuelles 

Près de 300000 chevreaux = ½ chevreaux français

= contrat



Vers une reconnaissance d’une Association d’OP 
d’engraisseurs de chevreaux
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Ces engraisseurs représentent 230000 chevreaux 
produits à l’année, soit 42% de la production 

nationale de chevreaux et 56 % de l’abattage de L&P 



Vers une structuration à l’échelle nationale des engraisseurs de 
chevreaux pour adhérer à INTERBEV

• Vers une fédération nationale 
des engraisseurs de chevreaux : 
• Création d’une association Loi 1901

Devenir membre d’Interbev

18



•Soutien financier aux 
engraisseurs et abatteurs
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Une perte factuelle des engraisseurs et des 
abatteurs sur la période d’avril à juillet 2020: 

Aider au déstockage des abatteurs et soutenir 
les engraisseurs dans leurs pertes

Axe 3



Sollicitations de l’Etat et/ou de l’UE : 

• Sollicitation de soutiens: 
• pour le déstockage complet des chevreaux congelés 

• financier pour aider les engraisseurs à passer le cap (saison passée)

• Obtention d’un médiateur pour accompagner positivement la filière 

RISQUE D’EUTHANASIE ET DE CRISE MEDIATIQUE ET COMMERCIALE DE LA FILIERE LAITIERE CAPRINE



les objectifs attendus d’une médiation 
administrative:

• Réalisation d’un diagnostic : 
• macro-économique de la filière chevreaux: stocks, marchés, prix, 
• microéconomique: répartition de la marge dans la filière
• sur les règles de contractualisation commerciale (Loi EGALIM)
• sur l’organisation actuelle des opérateurs (OP) et de l’interprofession
• sur les risques éthiques et médiatiques encourus si non ramassage

• Faire des propositions pour renforcer la filière chevreaux : 
• Suggestion sur l’organisation de la filière et des relations commerciales entre 

opérateurs de la filière viande et éventuellement de la filière laitière
• Perspectives de soutiens publics
• Réalisation de scénarios d’avenirs possibles et méthodologie de stratégie

21

Association des 
Engraisseurs de 

Chevreaux 
du Grand Ouest



Sollicitations des Régions

• Nous aider à faire plaidoyer : 
• avec l’administration pour déstocker les chevreaux congelés
• avec l’abatteur pour améliorer la lisibilité du marché et renforcer la contratualisation

• Soutien pour notre demande d’obtention d’un médiateur

• Demande d’un soutien financier aux engraisseurs pour passer le cap (saison 
passée)
• Perte de revenu moyen 

• Pouvoir bénéficie d’un plan de relance structurel régional pour la filière 

RISQUE D’EUTHANASIE ET DE CRISE MEDIATIQUE ET COMMERCIALE DE LA FILIERE LAITIERE CAPRINE



Sollicitation des laiteries

• Les engraisseurs pensent que la filière laitière caprine et la filière chevreau sont 
intimement liées: 
• techniquement: les chevreaux des premiers sont élevés à 80% par les seconds
• médiatiquement et éthiquement: si la filière chevreau était épinglée, cela 

rejaillirait sur la filière laitière obligatoirement (cf. exemple des agneaux du 
Rayon de Roquefort en juillet

Les engraisseurs attendent un vrai partenariat entre laitiers et engraisseurs

• les engraisseurs souhaitent que la pratique de la laiterie Triballat-Noyal (35) soit 
élargie à toute la filière, soit : 

« prime de 4€/1000L pour le naisseur pour le respect d'une charte de bien 
être animal supplémentaire au code mutuel (pour les jeunes chevreaux ou les 
chevreaux engraissés); et la laiterie exige notamment un taux de mortalité 
des chevreaux inférieur à 20%. »



•Retrouver une meilleurs valorisation 
du produit chevreau:

• présentation et circuits courts
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Axe 4

En lien avec les abatteurs 
et les groupements intéressés 



Annexes 







Les professionnels de la filière viande caprine réunis le 16 juin, après avoir renouvelé leurs inquiétudes sur ses 
capacités à absorber les chevreaux qui arriveront sur le marché dès le 15 septembre, se sont accordés sur la 
nécessité d’une réflexion prospective avec l’ensemble des acteurs de la filière caprine française pour faire évoluer 
durablement la filière chevreau. 

Cette dernière doit rapidement engager ce travail autour de 3 axes : 
Axe 1 - L’organisation et la structuration de la filière, la gestion des flux et la saisonnalité ; 
Axe 2 - La transparence des coûts et la recherche de valeur ajoutée ; 
Axe 3 - La recherche de nouveaux débouchés, la qualité et la présentation des produits, la 
présence en rayons et l’adaptation aux nouveaux modes de consommation. 

Un projet prospectif Interbev en 3 axes



Axe 1 - projet qualité technique des chevreaux: des naisseurs aux engraisseurs: une 
charte chevreau support du progrès

- une nécessaire implication des laiteries (Interprofession)

Axe 2 – renforcement de la structuration des engraisseurs pour une meilleure 
contractualisation avec les abatteurs

Axe 3 – réalisation d’une médiation administrative (diagnostic & propositions) et 
soutien au dégagement et aux engraisseurs - un chantier de prospective - stratégique

Axe 4 - valorisation du produit et communication - promotion

Travail de prospective stratégique autour de 3 axes : 
Axe 1 - organisation et la structuration de la filière, gestion des flux et la saisonnalité ; 
Axe 2 - transparence des coûts et la recherche de valeur ajoutée ; 
Axe 3 - recherche de nouveaux débouchés, la qualité et la présentation des produits, la 
présence en rayons et l’adaptation aux nouveaux modes de consommation. 

Association des 
Engraisseurs de 

Chevreaux 
du Grand Ouest

Des axes de projets qui se ressemblent



Représentants élus de l’association des 
engraisseurs de chevreaux du GO: AEC - GO

• Election de 6 membres représentants (issus des régions administratives du 
Grand-Ouest) : 
• Pays de la Loire: 1 représentants: Loic Brunelière (49) élu à l’unanimité
• Occitanie: 1 représentant: Gérard Pradels (12) élu à l’unanimité
• Nouvelle-Aquitaine: 4 représentants : Anthony Garnier (79), Jérôme Huet (16), Laetitia 

Vanneron (86), Jean François Tressens (47): tous les 4 élus à l’unanimité

• Élection du conseil d’administration par fonction: 
• Président: Anthony GARNIER
• Vices présidents: Loïc BRUNELIERE et Gérard PRADELS 
• Trésorier: Jérôme HUET 
• Membres: Laetitia VANNERON, Jean François TRESSENS 

• Pour mémoire, les représentants actuels des groupements de chevreaux du GO 
sont : Odile DUPONT (Ter Elevage), Gérard CHABAUTY (Caveb)
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Rapport au temps: court et long

• Urgence (temps court): nécessité d’écouler les 500 T de surstock 
de chevreaux congelés d’ici fin juillet…

• Ensuite (Temps moins court) : les 4 axes du projet: 
Axe 1 - projet qualité technique des chevreaux: des naisseurs aux 
engraisseurs: une charte chevreau support du progrès
Axe 2 – renforcement de la structuration des engraisseurs pour une 
meilleure contractualisation avec les abatteurs
Axe 3 – réalisation d’une médiation administrative (diagnostic & 
propositions) et soutien au dégagement et aux engraisseurs - un chantier 
de prospective - stratégique
Axe 4 - valorisation du produit et communication - promotion

Fin juillet 2020

Septembre 2020

Été 2020

Campagne 
2020 - 2021

Campagne 2020 -
2021




